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Nitocrella  hirta  tirolensis  Kiefer,  1963,  capturée  dans  une  source  près  d'Innsbruck,  a
été  récoltée  dans  la  source  supérieure  de  Combe-Garot  (Gorges  de  PAreuse)  et  dans  la
source  de  l'Ante  à  Charmoille  (Ajoie).
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Fig.  1.

Localisation  des  stations  de  prélèvements.  1:  source  de  l'Areuse;
2:  fontaine  près  de  la  source  de  l'Areuse;  3:  galerie  200  des  Moyats;
4:  galerie  de  captage  de  Champ-du-Moulin;  5:  source  de  l'Eperon;
6:  source  supérieure  de  Combe-Garot;  7:  puits  de  Champ-Bougin;

8:  source  de  la  Doux;  9:  source  de  l'Ante.
Parapseudoleptomesochra  italica:  station  7;  Nitocrella  hirta  tirolensis:  stations  6  et  9;  Ceuthonectes

serbicus:  stations  1,  2,  5,  8;  Stygepactophanes  jurassicus,  n.g.  n.sp.:  stations  3,  4,  8.

Ceuthonectes  serbicus  Chappuis,  1924,  dont  l'aire  de  répartition  s'étend  de  l'Asie  Cen-
trale à  l'Ain  en  France,  a  été  récolté  dans  la  source  de  l'Areuse,  dans  une  fontaine  près  de

la  source  de  l'Areuse,  dans  la  source  de  l'Eperon  (stations  toutes  situées  dans  le  bassin  de
l'Areuse)  et  dans  la  source  de  la  Doux  à  Delémont.

La  quatrième  espèce  n'appartenant  à  aucun  genre  connu  fait  l'objet  de  la  description
suivante.
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Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.

Localité   et   matériel:   Source   de   la   Doux   à   Delémont   (locus   typicus):   1   9   et
1  o*  capturés  par  filtrage  le  27.XI.1981;  galerie  de  captage  de  Champ-du-Moulin  (Gor-

ges de  PAreuse):  1  o*  obtenu  par  filtrage  le  17. XI  .1981  (Muséum  Genève)  ;  galerie  200
des  Moyats  (Gorges  de  PAreuse)  :  1  o*  et  1  copépodite  récoltés  par  filtrage  le  5.VI.1981

\    et  le  1.II.1982.
Holotype  :  la  9  de  la  source  de  la  Doux  (Muséum  Genève)  ;  paratype  :  le  o*  de  la  source

Description

Femelle

La  longueur  du  corps  sans  les  soies  furcales  est  de  350  |im.  Rostre  non  articulé  et  bien
développé  (fig.  2,  a).  Bord  postérieur  des  segments  du  corps  lisse.  Segment  génital  sans
ligne  de  suture  médiane  marquée,  même  latéralement  ;  champ  génital  (fig.  3,  c)  avec  une
dépression  copulatoire  peu  étirée  longitudinalement  et  un  bord  libre  chitineux  transversal
muni  d'une  épine  de  chaque  côté.  Segments  de  Purosome  sans  ornementation  dorsale  ;  ven-
tralement,  le  segment  génital  et  les  deux  suivants  (fig.  2,  b)  portent  à  leur  extrémité  distale
plusieurs  séries  de  deux  à  trois  épines  de  longueurs  inégales.  Segment  anal  avec  deux  fois
deux  épines  ventrales  à  la  base  de  chaque  branche  furcale.  Opercule  anal  avec  un  bord  libre
glabre  (fig.  3,  a).  Branches  furcales  2,7  fois  plus  longues  que  larges  à  leur  base,  s'amincis-
sant  à  leur  partie  distale  ;  elles  portent  trois  soies  apicales  dont  l'interne  peu  développée
et  la  médiane  globuleuse  à  sa  base,  une  longue  soie  au  bord  externe  avec  une  spinule  à  sa
base,  une  soie  dorsale  subapicale  avec  deux  spinules  à  sa  base,  une  soie  et  une  spinule  au
milieu  du  bord  interne,  une  soie  dorsale  articulée  à  sa  base,  trois  spinules  subapicales  sur
la  face  ventrale.

Antennule  (fig.  3,  b)  :  avec  sept  articles  dont  le  quatrième  avec  un  aesthétasque.
Antenne  (fig.  4,  a):  allobasis  avec  quatre  spinules  au  milieu  du  bord  interne.  Exopodite

uniarticulé,  court,  de  forme  cylindrique,  armé  d'une  seule  soie.  Endopodite  avec  deux  for-
tes épines  pennées  et  deux  séries  de  quatre  et  trois  spinules  à  sa  face  antérieure,  trois  lon-

gues soies  et  deux  épines  pennées  à  l'apex.
Mandibule  (fig.  4,  b):  precoxa  avec  une  pars  incisiva  bidentée,  une  lacinia  mobilis,  une

dent  et  une  soie.  Coxa-basis  sous  la  forme  d'un  court  article  cylindrique;  endopodite  réduit
à  une  épine.

Maxillule  (fig.  4,  c)  :  arthrite  de  la  precoxa  avec  trois  crochets  pénicillés  et  trois  épines
à  sa  partie  distale,  deux  épines  dorsales  s'insérant,  l'une  au  bord  antérieur,  l'autre  au  bord
postérieur.  Coxa  et  basis  apparemment  soudés  mais  pouvant  être  reconnus  par  le  tracé  du
bord  antérieur:  coxa  avec  trois  soies;  basis  avec  deux  soies;  endopodite  avec  une  soie;  exo-

podite représenté  par  une  légère  protubérance  du  bord  antérieur.
Maxille  (fig.  4,  d):  syncoxa  avec  deux  endites  portant  chacun  deux  soies.  Basis  avec

un  fort  crochet  et  une  soie;  endopodite  représenté  par  un  article  court  portant  deux  soies.
Maxillipède  (fig.  4,  e):  basis  glabre,  trois  fois  plus  long  que  large.  Premier  article  de

l'endopodite  sept  fois  plus  long  que  large  avec  deux  soies  sur  le  bord  externe;  deuxième  arti-
cle très  court  avec  une  épine  à  l'angle  distal  externe  et  un  crochet  très  allongé.

Alors  que  la  mandibule  et  la  maxillule  sont  de  taille  réduite  (elles  ne  dépassent  pas
40  um),  la  maxille  et  le  maxillipède  ont  un  développement  important  puisqu'ils  atteignent
respectivement  70  et  140  |xm.  Ainsi,  le  maxillipède,  totalement  déployé,  représente  plus  du
tiers  de  la  taille  de  l'animal  ce  qui  rend  l'habitus  de  ce  dernier  aisément  reconnaissable.
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P  1  (fig.  5,  a  et  b):  Basis  avec  une  épine  interne  mais  sans  épine  externe.  Exopodite
triarticulé  avec  une  forte  épine  à  l'angle  distal   externe  des  deux  premiers  articles;   pas
d'épine  à  l'angle  distal  interne  du  second  article;  troisième  article  avec  trois  addendes  à  la
patte  droite,   quatre  addendes  à  la  patte  gauche.  Endopodite  biarticulé,   n'atteignant  pas
l'extrémité  du  deuxième  article  de  l'exopodite;  premier  article  sans  addende;  deuxième  arti-

cle très  court,  avec  une  forte  épine  apicale  à  la  patte  droite,  une  forte  épine  et  une  soie  api-
cales  à  la  patte  gauche.

Fie.  2.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
9.  a:  habitus;  b:  urosome,  vue  ventrale.
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Fig.  3.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
9-  a:  segment  anal  et  rame  furcale,  vue  dorsale;  b:  antennule;  c:  champ  génital.
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FlG.  4.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
9.  a:  antenne;  b:  mandibule;  c:  maxillule;  d:  maxille;  e:  maxillipède.



STYGEPACTOPHANES  JURASSICUS 965

Fig.  5.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
9.  a:  P  1  gauche;  b:  P  1  droite;  c:  P  2.
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FlG.  6.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
ç.  a:  P  3;  b:  P  4.
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P  2  (fig.  5,  c):  basis  sans  épine  visible  au  bord  externe  et  avec  trois  spinules  à  la  base
de  l'exopodite.  Exopodite  triarticulé;  angle  distal  externe  des  deux  premiers  articles  armé
d'une  forte  épine  et  de  plusieurs  spinules;  bord  interne  du  deuxième  article  avec  une  forte
épine  et  une  spinule;  troisième  article  avec  une  épine  externe,  une  épine  et  une  soie  apicales
et  trois  spinules  à  la  base  de  l'épine  externe.  Endopodite  uniarticulé  avec  deux  et  trois  spinu-

les sur  les  bords  latéraux  et  une  soie  et  une  épine  apicales.
P  3  (fig.  6,  a):  basis  avec  une  longue  soie  au  bord  externe  et  une  rangée  de  spinules

à  la  base  de  l'exopodite.  Exopodite  triarticulé;  angle  distal  externe  des  deux  premiers  arti-
cles armé  d'une  forte  épine  et  de  nombreuses  spinules;  bord  interne  du  deuxième  article

avec  une  forte  épine  et  quelques  spinules  ;  troisième  article  avec  une  épine  interne,  une  soie
et  une  épine  apicales  et  une  épine  externe  avec  quelques  spinules  à  sa  base.  Endopodite
uniarticulé  avec  une  et  cinq  spinules  sur  les  bords  latéraux  et  une  soie  et  une  épine  apicales.

P  4  (fig.  6,  b):  basis  avec  deux  spinules  au  bord  externe.  Exopodite  triarticulé;  angle
distal  externe  des  deux  premiers  articles  avec  une  forte  épine  et  quelques  spinules;  bord
interne  du  deuxième  article  avec  quelques  spinules,  sans  forte  épine  à  l'angle  distal;  troi-

sième article  avec  une  épine  externe,  une  épine  et  une  soie  apicales,  une  épine  interne  et
quelques  spinules.  Endopodite  uniarticulé  avec  une  épine  et  une  soie  apicales.

La  formule  des  épines  de  P  1-P  4  peut  être  résumée  ainsi:

Exopodite   Endopodite

0  -  0.2(1).0.
0.2.0.
0.2.0.
0.2.0.

La  P  5  est  absente.

Mâle

Sa  description  est  fondée  sur  l'exemplaire  de  la  source  de  la  Doux;  quelques  éléments
de  cette  description  font  néanmoins  référence  aux  deux  autres  mâles  capturés.

Taille  identique  à  celle  de  la  femelle.  Ornementation  de  l'urosome  comme  chez  la
femelle.   Antennules  préhensiles  de  8  articles  (fig.   7,   a).   Antenne,  mandibule,   maxillule,
maxille  et  maxillipède  comme  chez  la  femelle.

P  1  (fig.  7,  b):  structure  proche  de  celle  de  la  femelle;  deux  rangées  de  spinules  sur
le  basis.  Deuxième  article  de  l'endopodite  avec  deux  addendes.  Deuxième  article  de  l'exopo-

dite de  la  patte  gauche  avec  une  épine  supplémentaire  sur  le  bord  externe.  Troisième  article
de  l'exopodite  avec  trois  épines  et  soies:  le  mâle  de  la  galerie  de  captage  de  Champ-du-
Moulin  possède  quatre  addendes  au  troisième  article  de  l'exopodite.

P  2  (fig.  8,  a):  comme  la  femelle.
P  3  (fig.  8,  b):  basis  avec  une  longue  soie  au  bord  externe  et  une  rangée  de  spinules

à  la  base  de  l'exopodite.  Exopodite  triarticulé;  les  deux  premiers  articles  comme  chez  la
femelle,  le  troisième  avec  une  épine  apicale  médiane  et  quatre  addendes  dont  l'externe
transformé  en  crochet.  Endopodite  biarticulé;  premier  article  glabre,  s'évasant  vers  sa  par-

tie distale;  deuxième  article  se  terminant  en  une  longue  épine  et  avec  une  forte  apophyse
chitineuse  latérale.

P  4  (fig.  8,  c):  comme  la  femelle.
La  P  5  est  absente.
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50>j 40  fi

Fig.  7.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
o*.  a:  antennule;  b:  P  1.

Discussion

Le  fait  que  le  rostre  ne  soit  pas  articulé  et  qu'il  existe  un  allobasis  à  l'antenne,  le  fait
également  que  le  maxillipède  et  l'endopodite  P  1  soient  préhensiles  et  que  l'endopodite  P  3
soit  transformé  en  organe  copulateur  chez  le  mâle,  incitent  à  placer  cet  animal  chez  les  Can-
thocamptidae.  Le  développement  remarquable  du  maxillipède,  la  présence  d'une  forte  épine
à  l'extrémité  de  l'endopodite  P  1,  l'absence  de  P  5  chez  la  femelle  comme  chez  le  mâle  cons-

tituent, cependant,  autant  de  caractères  qui  poussent  à  donner  à  cette  espèce  un  statut  par-
ticulier.
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Fig.

Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
or.  a:  P  2;  b:  P  3;  c:  P  4.
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Si  l'on  se  réfère  aux  caractères  utilisés  par  Borutzky  (1952)  pour  séparer  les  Cantho-
camptidae  en  quatre  sous-familles,  la  présence,  chez  les  mâles  de  cette  espèce,  d'un  endopo-
dite  P  3  composé  de  deux  articles  avec  une  apophyse  chitineuse  sur  le  bord  interne  du
second,  fait  écarter  leur  appartenance  aux  sous-familles  des  Halocanthocamptinae  et  des
Canthocamptinae   au   profit   des   Morariinae   ou   des   Epactophaninae.

Chez   les   Morariinae,   le   palpe   mandibulaire   est   biarticulé;   chez   les   Epactophaninae
(hormis   Epactophanoides   Borutzky,   1966),   au   contraire,   le   palpe   mandibulaire   ne   com-

porte qu'un  basis  très  réduit  armé  d'une  seule  soie  ce  qui  est  le  cas  de  la  forme  de  la  Doux.
En  outre,  celle-ci  possède  un  exopodite  A  2  réduit,  armé  d'une  seule  épine,  comme  chez
certaines   formes   $   Epactophanes.   Cette   double   concordance   incite   donc   à   placer   cette
espèce  chez  les   Epactophaninae,   d'autant   plus   que  la   présence  d'une  épine  interne  au
deuxième  article  des  exopodites  P  2  et  P  3  de  la  femelle  est  en  conformité  avec  les  genres
Epactophanes  et  Epactophanoides  et  ne  l'est  pas  avec  Moraria  et  Morariopsis.  Par  ailleurs,
comme  chez  Epactophanes,  il  existe  chez  cet  animal  un  dimorphisme  sexuel  de  l'exopodite
de  la  P  3.  Enfin,  cette  espèce,  comme  les  Epactophaninae,  ne  présente  aucune  transforma-

tion de  l'endopodite  P  2  du  mâle,  ce  qui  est  le  cas  chez  les  Morariinae.
Cependant,  certaines  caractéristiques  de  cet  animal  sont  loin  d'être  en  accord  avec  cel-

les des  Epactophaninae  telles  qu'elles  avaient  été  définies  par  Borutzky,  alors  que  seul  le
genre  Epactophanes  était  connu.  Contrairement  à  ce  dernier,  il  n'existe  pas  de  dimorphisme
sexuel  au  niveau  de  l'exopodite  P  2  mais  c'est  aussi  le  cas  pour  Epactophanoides.  Les  endo-
podites  P  2  et  P  3  sont  uniarticulés,  caractère  que  l'on  ne  retrouve  que  chez  Morariopsis.

Tableau  I.

Comparaison  de  certains  caractères  morphologiques  chez  les  différents  genres  de  Morariinae
et  d'Epactophaninae  à  l'exclusion  du  genre  Gulcamptus.
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La  forme  de  l'endopodite  P  3  du  mâle,  très  voisine  de  celle  de  Ceuthonectes,  le  rostre  bien
développé,  sont  par  ailleurs  autant  de  caractères  des  Morariinae.

Le  tableau  I  permet  de  synthétiser  l'ensemble  de  ces  observations  et  de  montrer  les  affi-
nités et  les  différences  qui  existent  entre  ces  différents  genres.  Il  n'a  pas  été  tenu  compte

du  genre  Gulcamptus  Miura  1969  qui  présente  des  caractéristiques  voisines  de  Moraria
(hormis  le  fait  que  l'endopodite  P  3  des  mâles  est  triarticulé  et  l'exopodite  de  A  2  biarticulé)
et  qui  diffère  ainsi  sensiblement  de  l'animal  décrit  ici.

Comme  nous  l'avons  souligné  déjà,  le  développement  étonnant  des  maxillipèdes  qui,
déployés,  atteignent  le  tiers  de  la  longueur  du  corps  de  l'animal,  l'aspect  de  l'endopodite
P  1  avec  une  forte  épine  apicale  en  forme  de  griffe,  l'absence  de  P  5  sont  autant  de  traits
qui,  joints  à  ceux  énumérés  ci-dessus,  font  que  cette  espèce  n'entre  dans  aucun  des  genres
actuellement  connus  dans  la  famille  des  Canthocamptidae;  c'est  pourquoi,  nous  proposons
la  création  d'un  genre  nouveau.  Comme  cet  animal  est  inféodé  aux  eaux  souterraines  et
qu'il  présente  une  parenté  incontestable  avec  les  Epactophaninae  au  niveau  de  l'exopodite
A  2  et  du  palpe  mandibulaire,  comme  il  a  été  récolté  dans  le  Jura,  nous  proposons  de  le
nommer  Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.
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RÉSUMÉ

Un  nouveau  genre  de  Canthocamptidae  (Copepoda,  Harpacticoidea)  est  décrit.  Styge-
pactophanes jurassicus  n.g.  n.sp.  a  été  récolté  par  filtrage  de  plusieurs  sources  du  Jura

suisse.  Ses  affinités  avec  les  Morariinae  et  les  Epactophaninae  sont  discutées.

Zusammenfassung

Eine  neue  Gattung  von  Canthocamptidae  (Copepoda,  Harpacticoidea)  wird  beschrie-
ben. Stygepactophanes  jurassicus  n.g.  n.sp.  ist  durch  Filtrierung  des  Wassers  aus  einigen

Quellen  des  Schweizer  Juras  gefangen  worden.  Seine  Verwandschaften  mit  Morariinae  und
Epactophaninae  werden  gegenwärtig  überprüft.
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Abstract

Study  of  the  fine  structure  of  guard  hairs  of  some  wild  and  domestic  canids  of  genus
Canis  (Mammalia:  Canidae).  —  The  author  describe  and  uses  the  different  form  of  the
scaly  cuticular,  of  the  marrow  and  the  medullar  structure  cross-section  to  distinguish  the
species   and   sub-species   Canis   latrans,   C.   aureus,   C.   I.   lupus,   C.   occidentalis,   C   l.
chanco,  C  I.  kurjak,  as  well  as  eight  races  of  Canis  familiar  is.  From  the  specific  characters,
the  author  has  elaborated  a  determination  key  of  species,  subspecies  and  domestic  races.

INTRODUCTION

La  structure  pileuse  des  mammifères  est  un  moyen  très  intéressant  et  souvent  détermi-
nant pour  reconnaître  les  familles,  les  genres,  les  espèces  et  parfois  même,  dans  certains  cas,

les  sous-espèces.  Dans  ce  travail,  j'ai  utilisé  les  différentes  formes  que  présente  la  structure
pileuse  pour  identifier  les  poils  de  sept  espèces  de  Canidés  sauvages  du  genre  Canis  d'Amé-
rique  du  Nord  et  d'Europe,  ainsi  que  les  poils  de  huit  races  canines  domestiques.  En  effet,
l'examen  microscopique  des  différentes  formes  de  la  cuticule  écailleuse,  -de  la  moelle  et  de
la  section  des  coupes  transversales  des  poils  de  ces  carnivores  m'a  permis  de  mettre  en  évi-

dence des  caractères  propres  à  chaque  espèce  et  race  de  ce  groupe  de  mammifères  et  d'éla-
borer une  clé  de  détermination,  suivie  d'une  discussion  de  tous  ces  caractères  pileux  pour

chacune  des  espèces  et  races  étudiées.  Le  but  de  ce  travail  est  d'une  part,  d'apporter  une  con-
tribution à  la  connaissance  générale  de  la  structure  fine  des  poils  des  mammifères,  et
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